


Formes animées, 
marionnettes, théâtre 
d'animation : expériences de 
formation par la création 
pour en finir une bonne [...] 


Source gallica.bnf.fr / INJEP - Institut national de la jeunesse et de l'éducation populaire 


4141 Gallica 





. Formes animées, marionnettes, théâtre d'animation : 
expériences de formation par la création pour en finir une bonne 
fois pour toutes avec la création collective dirgée par X … / 
M arcel Violette, Ginette Lajudie, Bernard Bouteille, Anne-Lise 
Prudat, Norbert Deny (dir. publication). 1978. 


1/ Les contenus accessibles sur le site Gallica sont pour la plupart 
des reproductions numériques d'oeuvres tombées dans le 
domaine public provenant des collections de la BnF. Leur 
réutilisation s'inscrit dans le cadre de la loi n°78-753 du 17 juillet 
19738 : 

- La réutilisation non commerciale de ces contenus ou dans le 
cadre d'une publication académique ou scientifique est libre et 
gratuite dans le respect de la législation en vigueur et notamment 
du maintien de la mention de source des contenus telle que 
précisée ci-après : « Source gallica.bnf.fr / Bibliothèque nationale 
de France » ou « Source gallica.bnf.fr / BnF », 

- La réutilisation commerciale de ces contenus est payante et fait 
l'objet d'une licence. Est entendue par réutilisation commerciale la 
revente de contenus sous forme de produits élaborés ou de 
fourniture de service ou toute autre réutilisation des contenus 
générant directement des revenus : publication vendue (à 
l'exception des ouvrages académiques ou scientifiques), une 
exposition, une production audiovisuelle, un service ou un produit 
payant, un support à vocation promotionnelle etc. 


CLIQUER ICI POUR ACCÉDER AUX TARIFS ET À LA LICENCE 


2/ Les contenus de Gallica sont la propriété de la BnF au sens de 
l'article L.2112-1 du code général de la propriété des personnes 
publiques. 


3/ Quelques contenus sont soumis à un régime de réutilisation 
particulier. || s'agit : 


- des reproductions de documents protégés par un droit d'auteur 
appartenant à un tiers. Ces documents ne peuvent être réutilisés, 
sauf dans le cadre de la copie privée, sans l'autorisation préalable 
du titulaire des droits. 

- des reproductions de documents conservés dans les 
bibliothèques ou autres institutions partenaires. Ceux-ci sont 
signalés par la mention Source gallica.BnF.fr / Bibliothèque 
municipale de … (ou autre partenaire). L'utilisateur est invité à 
s'informer auprès de ces bibliothèques de leurs conditions de 
réutilisation. 


4] Gallica constitue une base de données, dont la BnF est le 
producteur, protégée au sens des articles L341-1 et suivants du 
code de la propriété intellectuelle. 


5/ Les présentes conditions d'utilisation des contenus de Gallica 
sont régies par la loi française. En cas de réutilisation prévue dans 
un autre pays, il appartient à chaque utilisateur de vérifier la 
conformité de son projet avec le droit de ce pays. 


6/ L'utilisateur s'engage à respecter les présentes conditions 
d'utilisation ainsi que la législation en vigueur, notamment en 
matière de propriété intellectuelle. En cas de non respect de ces 
dispositions, il est notamment passible d'une amende prévue par 
la loi du 17 juillet 1978. 


7] Pour obtenir un document de Gallica en haute définition, 
contacter 
utilisation.commerciale@ bnf.fr. 











BAR D'ANNNAION 


Marcel VIOLETTE. Ginette LAJUDIE, Bernard BOUTEILLE, änne-Lige PRUDCAT 


en. "+ . 


KL? | * ‘14 48e Q cealor 


INSTITUT NATIONAL D'EDUCATION POPULAIRE 


Source gallica.bnf.fr / INJEF - Institut national de la jeunesse et de l'éducation populaire 











ANETIES HAT D'ANN AO 


expériences de formation par la création 


al 


\\AIC 















y 
RS 


Marcel VIOLETTE, Ginette LAJUDIE, conseillers techniques et pédagogiques à l'INEP. Bernard BOUTEILLE, conseiller technique et pédagogique à Besançon, Anne-Lise PRUDAT, stagiaire. 


INSA 


F0 
DIRECTEUR DE LA PUBLICATION Norbert DENY documents IConographique | BF 








Les cycles annuels de stages «EXPRESSION ET COMMUNICATION PAR LES FORMES ANIMEES» permettent une approche pratique et complète 
des différents moyens d'expression qui entrent en jeu dans le théâtre d'animation : 


. expression graphique et plastique | | 
conception et fabrication de marionnettes, d'images, d'ombres et d'objets - signes animés. 


. dramaturgie et écriture dramatique 
recherche sur la mise en forme théâtrale d'un propos : 
- choix du thème, de la fable, de l'action dramatique 
- fonctions du texte et travail des styles 


. expression corporelle 
communication par le geste et l'objet fondée sur la manipulation. 


. expression musicale 
création d'un univers Sonore : 
- musiques instrumentales et vocales 
- manipulations électro-acoustiques 


. réalisation théâtrale 
- scénographie et mise en scène 
- orientations du spectacle, publics et lectures. 


Ces acquisitions sont complétées par une théorie de base, une documentation et une information constantes. 





un cycle de stages 
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Marcel VIOLETTE formés animéés - formateur INEF 
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CTP : Conseiller Technique et Pédagogique 


chansons pour enfant 





OU... Mais 


le discours théorique ?, 


d'autres s’en chargent 


La marionnette est une virtualité expressive, n'ayant aucune «ipséité*» autre que formelle. 


Recherches sur les structures et la symbolique de la marionnette. R.D. BENSKY - ED. NIZET 
* par ce terme, nous entendons la notion d'xinhérence» 
ou encore la «qualité intrinsèque». 
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Carrefour du Théâtre d Animation 
CIRCA 


26 stagiaires 
4 Spectacles pour jeune public 
12 représentations 


Stage de réalisation 
INEP Marly-le-Roi 
DRIJSL Montpellier 
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UN GROUPE | 
SE FONDE | 
| 
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| Au stage «Scénario-Ecriture Dramatique», des participants sé regroupent autour du | 

une voie abandonnée ? UN CONTENU LL thème ! «Contre les modèles caricaturaux d'hommés et de femmes : ouvrir lés veux aux éntants 
UNE BASE sur la répression exercée dans certaines formes d'éducation». Concrétement, il s'agit dé récon- 

torter les enfants victimes de répliques banales en apparence : «C6 n'est pas pour les petites filles 

(pour les petits garcons)» ; «Si tu étais aussi facile à habiller que...» ; « Tu n'est vraiment pas doué 


Récontarter : montrer aux enfants que des désirs légitimes, des souhaits, des 
efforts sont niés ou déformés. Réconforter : développer la clairvoyance, redonner des forces 
et non des espoirs fallacieux, 





Mais ce projet exige un investissement affectif considérable de la part des jeunes 
femmes du groupe : retour souvent douloureux sur un passé qui perdure, caractère confidentiel 
des souvenirs. || apparaît au groupe que la courte durée du stage ne pérmet pas un tel engagement. 


PR DE. UN CHOIX Une solution consisterait à adapter des textes sur le même sujet. Le groupe refuse. 
UNE ATTITUDE || veut créer intégralement ses images théâtrales. 
| Les préocupations du groupe se manifestent alors en des termes différents. Si le 


thème est transposé dans un univers de fiction, les témoignages seront moins directs et la repré- 
sentation gagnera peut-être en clarté. Un «monde possibles est alors choisi, réminiscence d'abé- 
cédaires, l'alphabet. 


UNE EXPÉRIENCE 


une nouvelle voie ? 
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‘L'APHLABET ” 





{SUPPOSONS QUE LES CONSONNES OPPRIMENT LES VOYELLES...» 
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conte, Table où parabole... L analogie 8He-méême est à déterminer, Al0rs f... 


L'accord portée sur une comparaison - que chacun ressent comme possible - où 
comparé et comparant se détiniront mutuellement, progressivement. «Exprimons le monde 
réel à travers un alphabet animé». La transposition qui, pour l'instant, tient du pari Sera produc- 
es vécus dans un monde Imaginaire, Ensuite, elle conduira 
chaque membre du groupe à se définir par rapport aux deux mondes concernés, l'un «réels, 
l'autre théatral . Entin, elle se développera comme une expérience. Cette expérience porte 
sur les valeurs du groupe (de quels rapports de force veut-1l traiter et dans quelle optique ?) 
Mais elle est aussi mise à l'épreuve d'un univers de fiction, de $es avantages, de ses limites 
quels rapports de force réels et différents pouvons-nous äinsi mieux traduire 2 
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sentiers de la Création. 
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OPPRESSION OU/ET EXPLOITATION 


exploitation 

sens 2/ — de quelqu'un 

Tirer un profit abusif de la bonne volonté 
16 la faiblesse ou des conditions de vie 
L un homme, d'un groupe. 

=xploiter le travail d'autrui. 






les consonnes. Cette exploitation est «légitimée» pat 


ouleurs pour embellir 


«Les voyelles doivent produire des € RS De el ee ut 
al tribuées les consonnes dans la réalisation dés MOts.# 
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Couleurs : Coquillages... 2 


J Dar la violence. 


« Les voyelles défendent les animaux contre les consonnes qui les emprisonnent.s 


REACTIOMNS : 
Contre un troisième groupe de personnages intermédiaires. 
- Pourquoi cette attitude des consonnes /.… Encore une histoire moralisante de bons et de méchants ! Conception 


simpliste du monde | 
Je trouve facile l'utilisation des lettres en objets. 





* Des enfants . vov | 
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Hefrain 


. Les voyelles 

Mais qu'est-ce qu'elle a - a ? 
Mais qu'est-ce qu'elle a - a 

À leur en vouloir comme ça ? 


Qu'est-ce qu'elles ont fait - à ? 


Ou n'ont pas fait - 6 
Pour qu'elle ne les aime pas ? 
. La petite voyelle 1 

Pour |6 croire, 

Il faut le voir | 
Récitatit du $ 

Je Séduis Sans cesse. 
Et je m'insinue 

Car je Suis le S 

Qui tous vous Salue 
Récitatit du E 

Beau Bourgeois je suis 
Bon Bourgeois je reste 
Gedonnant Blasé 
C'est moi le grosB 





Litiliser les consonnes et les voyelles en 
fonction de leur nature visuelle de lettres 


et de leurs qualités sonores. 
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L'ACTION … SUR LE PAPIER ET DANS LES TETES 


Apparaît un texte illisible. 

[lisible pourquoi ? 

Parce que les consonnes oppriment les voyelles. 

Cette situation ne durera pas une éternité. La preuve : 
Une petite voyelle, n'en pouvant plus, bondit hors du texte 
et proteste avec force. 

Les autres voyelles s'interrogent. 

Mais qu'est-ce qu'uelle» a ? 

La petite lettre, un 1, s'explique, 

témoignages à l'appui. 

Pour le croire, 1l faut le voir ! 

Et c'est la parade racoleuse des consonnes racistes. 
Convaincues par cette revue inhabituelle, 

les voyelles décident de quitter les consonnes. 

D'abord, une manifestation, Et aprés la fête ! Entre elles. 
Voilä qu'en jouant, elles inventent des mots, 

des mots simples et beaux. 

De leur côté, les consonnes essaient de les imiter. 

Echec total. Impossible de se passer des voyelles. 

Alors, une consonne, séduite par le monde neuf des voyelles, 
tente de les rejoindre. 

Elle y parviendra. 

Quand les consonnes reconnaïtront enfin les voyelles, 

les lettres réconcihiées 

ouvriront un pays des merveilles 

de mots suggestifs et évocateurs. 
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L ACTION _-_ SUR LA SCENE 
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le groupe décide de ne pas 
recourir au langage articulé 
pour caractériser ses personnages 


Il faudra donc travailler 


au maximum le jeu vocal, le rideau de j°3, 
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LA REVOLTE DU | 


tcene & décomposer en 
ÉHUTIOns Dar RENE VS de 


avec la forme 


Lei 
1 - bandit sur scène et s immo bilis 
2 - proteste avec le point 
- de haut en bas 
- de gauche à droite 
3 - puis avec le corps | 
- en de balancant auto 
du point immobile 
4 - il frépigne 
3 - I épiétines son POINT. 


Travailler le rvthme.…. 











APPROCHES DES PERSONNAGES-LETTRES 


- la mentalité du personnage : «$entir le personnages 
À partir de la chanson de la parade, improvisations sans les formes animées. 
Ex : improvisations corporelles et sonores sur le thème de «Pantalons, personnage 
de la commedia dell'arte modernisé par le Théâtre du Soleil 


Attitudes, onomatopées, borborygemes... Naïît un groupe de personnages différents 
qui incarnent «l'esprit d'une lettre». 


- le physique du personnage : «Représenter le personnages. 
Travail avec les lettres-formes animées : déplacements, attitudes. et modification 
des formes. 


- mise en relation de deux personnages : une consonne et une voyelle. 


4 PRRANS À JR Len : E - j Lot, j Ê j : 
Parallélement à cette recherche se poursuit da réflexion sur les aliénations que le 


groupe veut représenter. Cette expérience intellectuelle nourrit les improvistions 
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LE JEU DES VOYELLES 


En un ballet joyeux, les voyelles 
inventent des mots : des consonnes 


csuient de les imiter, En vain... 


Alors, un b, retenu par les 
COMNSOMNNMES, FENTE de ME j HAE 
le monde neuf des voyelles 








l'inciter a jongler avec des torts, à devancer le feu, Et 
créer la connivence subtile de l'hum HT 


«DÉCOUVRIR DES EVIDENCES» 








Au Cours de la première représentation et du début Al 
suil, l'atelier découvre la nécessité de IMÉNAEEr AUX specta- 
teurs des temps pour respirer, inventer. GNÉICIDEr. 






Le theédtre rapelle ainsi qu'il se joue à deux Parlenrires 
ef que le spectacle se fait entre la scène et la waille 
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Le premier jour du stage de réalisation, un groupe nouveau se forme. 


Il est fait de stagiaires des années précédentes, | 
de participants au cycle qui n'ont pu assister au stage «Ecriture Dramatique», | | = l'en? 
de membres du groupe «Histoire du feu» qui, après ce stage, n'ont pas disposé du temps nécéssaire pour construire la dramaturgie qu’ 
ils désiraient. 


Ce groupe va travailler selon une orientation différente. Contrairement à la règle du jeu du cycle 1977-78, il n'inventera pas une histoire pour la sou- 
mettre à l'épreuve théâtrale. Pas de confrontation entre l'idée et l'objet, mais, sous le signe du feu,de l'ombre et de la lumière, une approche sensible 
de la réalité environnante. 


Etre à l'écoute, ressentir. Puis, improviser. Et de ce dialogue entre le reçu et l'exprimé, créer des images propres au groupe. Images qui ne seront pas 
exclusivement dramatiques. En effet, cette expérience appellera sans doute des formes diverses pour se manifester avec exactitude : montage audio- 
visuel, exposition, animation, représentations théâtrales de courte durée. 


Un jeu particulier d'interférences, de résonances, définit donc et la quéte du groupe et la production qu'il envisage. Les formes animées sont ici ap- 
pelées à prolonger le corps des acteurs dans leur tentative de dire le feu, l'ombre, la lumière. Les promesses que le geste ne peut tenir, aux objets de les 
accomplir par leur mouvement dans l'espace, aux images de les parachever. 
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Partir de soi, 

de SES SCHSTLIONS, 

pour réaliser un spectacle. 

Et le faire en groupe. 
Démarche riche, inhabituelle 


Apprentissage - douloureux - du respect de l'autre. 
J'ai vu tel lever du soleil calme, sereirt. 
Mon voisin a vu violent. 


La chaleur * Pour mas des SeNSa tons AUAITIVES, 


POUF MOI VOIS Et SH IONSs L'ÉSUCUES 
Sensations vraies des unes comme les Guires. 


Je peux discuter les idees de mon Poisit 
Je ne peux discuter ses sensations. 


is jai tendance à les mettre en doute 
commesi c étaient dés idées, ét d'en souflre 
car c'est lui-méme que jé mets en doute. 


Alors, quels seront les criteres du choix 
- car il s'agit d'une réalisation & mener à bien - 
entre les sensations des uns et des autres 








foires reconnues aussi vraies les unes que les autres ? 


ur. 


. de poids avec lequel lun imposera les siennes comme «les plus vraiess : 
, la facilité qu aura un autre à les exprimer verbalement ? 

. da facilité pour le groupe à traduire celle-ci plutôt que celle-là 

. où la richesse de la confrontation entre des sensations contradic- 



































Le thème de l'ombre et 
lé théâtre «rituel» de ces Cul 
renouvelé. L'expérience de la luminosité et du feu 
acquise par le groupe s'est fragmentée en moments 
dramatiques intenses. Sans césse, la prestation chande 
de registre. Effets de mouvement, 
sensations € | 
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Au cours du spectacle, le public est invité siléncieusement à se regrouper devant une constellation d'étoiles qui ouvre une brèche fantastique 


dans une voûte. Magie. d'une projection en fondu enchaîné. Alors, de métamorphose en métamorphose, un monde céleste vibre devant nous 
se fait matière en fusion. Cette exploration accélérée d'éléments en mutation nous offre encore un saisissant Passage 
devenue forme animée frissonne, l'eau et le feu semblent échanger leurs qualités. 


rOUTEOIE, 
a la limpidite, Alors, la lumière 
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forcément empruntér les chemins culturels que la société à tracé pour nous. Mais quand on ne sait 


| rrière, d'obstacles qu'il faut apprendre à surmonte 
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- Ecoute, si tu veux retrouver la mémoire, je peux t'emmener au pays du jeu de roue. 
- Oh oui ! Je veux bien, Mais qui es-tu ? Comment t'appelles-tu ? 
- Moi, je suis le vent, le vent qui souffle dans les arbres, le vent qui caresse les feuilles, le vent 


| qui joue de la trompette. 
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Des enfants ont parlé du spectacle : «C'est l'histoire d'une roue qui a perdu la mémoire. Le vent l'emmene dans un pays. 
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Sans Cheveux des ravy-ons comme 50-besil 





FO qui tourne Tourne vire Roue qui né se man-ge pas 
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rouëé de- vant et roue der-rière roue a-van-ce roue re-cule roue qui fait ce qui lui plait... ÿ 
_ roue qui cher-che roue qui trouve 























Elle rencontre un vélo. Elle va à côté, devant, derrière. Elle fait ce qu'elle veut... 





Beurk, tout ça est trop traditionnel, c'est pas prati- 
que pour la manipulation et techniquement c'est 
difficile à réaliser vu le matériau, la chambre à air, 
c'est pas assez flexible et … et l'IMAGINAIRE, hein ? 
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les autres formes par là phase d'improvisation. 
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moments d'il Iprovisatlt nr collectifs pend ant lesquels chaque stadglair 6 à la possiDI ité de manipuler toutes les Tormes 
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discuter du travail et 









J” que F 
Le vent qui flâne dans les branches 

















l'emmène dans un pays aux règles curiei ses. 
De rencontre, en rencontre, elle redécouvre 
son identité. 

Quand une roue retrouve la mémoire, 




















‘que décide-t-elle ? 


SAMEDI 15 JUILLET À 17H 
MERCREDI 17 JUILLET À 17H 
A LA BOULANGERIE DE LA CHARTREUSE 


















































lu es roue. Ty Peux lâcher ja forme et 
Continuer à être roue 3vec ton COrPS. 
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Sur un air de flûte traversière 

vif et mélancolique à la fois, 

un petit personnage de mousse bleue 

s'éveille au monde dans un faisceau de lumière dorée. 


Ce monde est-il le nôtre ou celui des rêves ? 

D'où vient Pouchecaille ? Où va-t-11 ? Que cherche-t-il 2 
Est-1| garcon ou fille ? enfant ? adulte 2 

Le spectateur ne $e pose Das ces questions. 


Le monde de Pouchecaille s'impose d'emblée, 
singulier et sensible, 

au-delà du langage et des cartes d'identité, 

Monde visuel et sonore de théâtre musical 

où voyage un petit être expressif au regard intérieur. 


Pas de morale à l'histoire. Pas même de démonstration. 
Pouchecaille passe. 

Et son passage est fait de découvertes, de rencontres. 
Sans commentaires. 
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oui... mais et apres ? 
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ça sert ? 
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Les enfants qui avaient décidé de représenter «le petit chaperon rouge» 
en marionnettes étaient les enfants d'un foyer-ghetto d'immigres. 
Îls étaient incapables, pour l8 plupart, de se fixer 4 une activité, un 
jeu ou un centre d'intérêt ; 1 fallait donc leur faire construire, tres 
vite, les formes, à partir de matériaux simples, maïs surtout parvenir 
à une certaine réussites sur le plan artistique, pour les encourager 
à CONTINUE. 
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Evelyne BOUTEILLE 
animation à BESANCON 





se Met da 
avant de jouer avec la marionnette, 1! 


s de leurs 
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de leurs couleur 


de leurs formes, d 
1585 


(] Fr à 
écoute des objets, 
[85 C 105 


OUE avec 


matières 
dont il apprend les richesses, mais aussi la maitrise. 
1 - L'enfant s'est mesuré avec l'objet : c'e e premier niveau 


de «l'adaptation au réel». 
? - Du travail individuel à l'acte collectif : Cest «l'adaptation 
aux autres» : l'enfant vé confronter sa propre création à celle des autres 
et la «modulers. «l'articuler» pour l'intégrer à l'ensemble. 

l'animation 


4 u Rencontre avec SON exDérIe 10e qu monde 
avec la marionnette représente peut-être pour l'enfant la forme la plus 
complète, la plus épanouissante de progrés, par la mise en jeu de toutes 


ses facultés. 
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ANIMATION DE RUE 


Dans un monde gris, triste vivent des gens, gris, tristes. Deux personnages 
gris n'ont pas la sympathie des autres gens car l'un à dés grandes dents 
et l'autre des grands cheveux. Le dentiste n'aime pas soigner «Grandes 
Dents» car 1 ést obligée d'utiliser une pioche, des burins. Le coiffeur 
n'aime pas «Grands Cheveux» car il lui faut utiliser un grand sécateur 
a haie. Un jour, un ravon de soleil arrive à percer cette grisaille ét par 
cette ouverture arrive «Marcel, l’Arc-en-Ciel». Les gens gris qui n'étant 
as habitués à la couleur ont peur et jettent des pierres et le blessent. 
‘est «Grands Cheveux» et «Grandes Dents» qui soignent «Marcel 
Arc-en-Ciel»., Celui-ci pour les remercier leurs distribue des couleurs. 
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- Ecole primaire classe TÊTE année COURFAIVRE JURA SUISSE - Anne-Lise 
PRUDAT institutrice - stagiaire formes animées dés octobre 76 - travail mené 
avec 4 enfants - de septembre /7 à juillet 79 - à l'intérieur des structures scolaires 
et pendant les heures de cours - 


Objectifs : 

découvrir les marionnettes comme moyen d'expression en dehors de 
celles vendues dans le commerce 

sensibiliser les enfants aux différentes familles de formes 

favoriser l'expression orale en aidé à l'apprentissage du français (de la 
lecture et de l'écriture) 

Démarche pédagogique : 

chaque enfant construit des formes - quand il le désire dans la journée 
- dans les groupes plus spécifiques consacrés aux formes animées 

chaque enfant a la possibilité de manipuler ses formes où celles des 
autres quand il le désire dans la journée individuellement ou par petits 
groupes devant les autres enfants au début ou à la fin de la journée 
à aucun moment de sa création l'enfant n'est confronté aux |ugements 
de valeur esthétiques 

toutes les formes sont construites en matériel léger (papier - carton - 
récupération ….) - elles sont utilisables donc facilement, destructi- 
bles et reconstructibles au gré des enfants. 











Découvertes des enfants : 
. Communication orale 
Castelet au niveau des enfants empéche une bonne communication vocale - nécessité de parler distinctement - d'énoncer des phrases cohérentes - dé ne pas parler tous 
en même temps 
. Communication par la forme 
agitation inutilé dans la manipulation - manipulation d'un trop grand nombre de formes ensemble inutile - théâtre de l'objet - tout devient prétexte à marionnette 
un regard poétique sur les objets - plaisir de manipuler des formes originales 
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Anne-Marie SINGER. Cinéaste 


… En dix jours, naît une ébauche de spectacle intitulé « La Cafetiéreh, 
qui sera reprise et améliorée dans le cadre d'un 28ME stage à Villeneuve-lesz. 
Avignon. J'ai amené ma petite caméra super & et je filme «notre spectacles 
ainsi que des extraits des spectacles de marionnettes présentés dans le cadre 
du Carrefour du Théâtre d'Animation 11975]. 


Les premiéres prises de vues ne s'avérent Das (rop mauvaises... 
[l va falloir maintenant monter ces images et les sonoriser. Je ne savais pas 
alors dans quelle aventure je venais de me lancer... 








.… C'est l'été : je suis à Villeneuve. Je n'ai pas encore fait de stage «Formes Animéess, mais je fais 
beaucoup de photos... 


197$ : je commence bien l'année : par un stage « Formes Animées et Musique». 
L'été, je me retrouve encore à Villeneuve. Les marionnettes, je commence à les connaître. à les 


aimer, et elles me le rendent bien. La preuve ? : elles se laissent prendre plus facilement. 


C'est comme ça, mine de rien, que je suis devenue photographe de marionnettes : je vais cette fois 
les surprendre dans les musées : à Lyon, patrie de Guignol, et aux Arts et Traditions Populaires à Neuilly. 


Brigitte POUGEOISE. Photographe 





Des marionnettistes 

- réfléchissent sur leur pratique 

- affinent leur recherche personnelle 

- échangent leurs concepts, leurs idées | 

- présentent leurs spectacles et les soumettent à une critique constructive. | 

- pensent en termes d'éducation populaire et d'animation culturelle 
de nouveaux spectacles. 





Histoires de poireaux et pommes 
qe terre 2 

Spectacle de rue 

COMPAGNIE DE LA MANICLE 
Georges VERIN : LE HAVRE 
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“Le point sur un i} 
histoire, mise en scène, marionnettes 


de Françoise PROCHASSON 





“La Bargnoirer 
spectacle pour enfants 

COMPAGNIE DE LA GOUTTE D'EAU 
Anne-Marie SIMONIN et 

Mustapha AOUAR - NOGENT 

















“Poules en boules 

lHEATRE DES GALOPIOTS. 

Foyer socio-éducatif de l'école normale 
animateur Daniel FAVIER - BOURGES 





“Quand les patrons se rebiffent » 
spectacle de Francoise GABE LE A 
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.… Ce que voyaient ces «spectateurss, ce n'était pas, au sens courant du terme, du «spectacle». Mais l'élboration patiente, modeste de la création théâtrale. le travail des uns 
s entrelaçcant au travail des autres, de l'exécution à une improvisation allant parfois jusqu'à du destruction volontaire de son Propre savoir, à l'échange aussi - cet échange qui est 
pour le tiers théâtre l'accès de plus noble au nourelart. | 


reproduit du COURRIER DE L'UNESCO - Janv. 78. F. FAVIANT «Le monde du Fiers Fhéätres 
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LES AUTRES 


-connaitre les autres dans une relation de travail en dehors des contin- 


gences du métier : tenir à une cohérence, mals pas à une rentabilité. 
- [à Création collective ex nihilo : apprend à la fois à exprimer son point 
de vue et à écouter les autres ; se remettre en cause. 


. développe une compétence de «sou- 


plesse méthodologique». 

: on apprend à inventer dans l'instant 

la méthode appropriée. ' 

-ce que les autres peuvent apporter pour enrichir sa propre création ; 
exempledes grandesmarionnettes animées par d'autresque le réalisateur. 


LES SPECTACLES 
- moins consommateur et spectateur plus actif, plus réceptif 
- démystification de l'image terrifiante de la création : 
. ils ont fabriqué, manipulé, créé, eux aussi 
. parcours de la création en groupe avec tous les affrontements que 
Cela SUPpose 
expérience du décalage possible entre intentions et résultats 
- revalorisation du travail de créateur 
. On ne peut plus être le critique borné 
- Capacité d'analyser le spectacle sans préjugés 
- voir des spectacles qu'on ne verrait pas dans son coin 
-une grande variété, de la marionnette traditionnelle à l' Due - Signe 
contemporain, et pouvoir les manipuler 


LIEU DE FORMATION 

- pas la «boîte» où on retrouve l'usine culturelle, mais un lieu ouvert, 
riche, où les échanges se font naturellement 
. les festivals, les expositions, les rencontres, la chartreuse 
. mais aussi le climat, la piscine. 


LA THEORIE 

- du rôle indispensable de la théorie pour mieux maîtriser la pratique 
. technologie et physique : Construction 
. Sémiologie : dramaturgie et mise en scène 


LES SPECIALISTES À TRAVERS LES FORMATEURS 

- aptitude à ne pas intervenir systématiquement 

- aptitude à faire l'analyse d'une situation ét à en déduire un compor- 
tement qui ne répond pas toujours aux attentes du groupe et dont 
ils ‘expliquera le moment venu. 

- ouvre des voiés sans en imposer une. 
- donne à chaque groupe les moyens effectifs de choisir sa voie. 
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rencontre avec Alberto BAGNO - marionnettiste italien 
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«Grain de sel, grain de sables - du spectacle au débat conduit par Bernard BOUTEILLI 











Cle D'ominique HOUDART - marionnettes de Marcel VIOLETTI 
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lHEATRE DES MANCHES À HALAI 
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COMPAGNIE DARHI 
« l'ristan et Yseults 








marionnettes bruxelloises traditionnelles du THEATRE TOOMNI 








«Trouver d'abord, Chercher apréss ]. COCTEAU 











maitre AUBERT marionnettiste à fils avec les stagiaires | 














comment utiliser autrémént son gant de toilette 








expression ét communication par les formes unimets 
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ONT PARTICIPÉ AU CYCLE EXPRESSION & COMMUNICATION PAR LES FORMES ANIMÉES 


Michel AUBERT Clichy 

Sylvie AUBERT Clichy 

Chantal BARATIER Tournon 
Claudine BONNOT Pontault-Combault 
Michel BONNOT Pontault-Combault 
Gaële BOUCHERIT Toulouse 

Yves BOULAY Elven 

Evelyne BOUTEILLE Bésancon 
Serge BUDOC Fort-de-France 
Liane BUDOC Fort-de-France 
Maurice CATTIAUX Ailly-sur-Somme 
Dominique DUSSOL Paris 
Marie-Hélene FAURE Rennes 

Daniel FAVIER Bourges 

Dorothée FAYET Marlv-e-Roi 
Judith FEIN USA - Suisse 
Marie-Agnès FONTAINE Lens 
Annie GALLOY Créov-en-Valois 
Isabelle GUERET Clichy 

Julia GOMES Brésil 

Marie -José GONNET Tournon 


Claire GUFFROY Arras 

Michèle HAAS Quimper 

Marianne HOANG Suëde - Marlv-le-Roi 
André HOVART Paris 

Begona JAVARES Espagne 
Marie-Françoise JOSEPH Dijon 
Philippe JOSEPH St-Cyr l'Ecole 
Annick LERAT Paris 

Charles Steeves MANGANA Paris - Afrique 
Charlotte MARTAYAN Kourou 
Gilbert MOREL Tournon 

Marguerite POLAERT Mont St Eloi 
Anne-Lise PRUDAT Suisse 
Antoinette RICHARD Marly-le-Roi 
Pierre-Alain ROLLE Suisse - Espagne 
Belen SADABA Espagne 

Gérard SALAGNON Paris 

Anne-Marie SINGER Paris 

Michèle SKOWRON Auxerre 
Dominique VALLET Paris 

Patricia VOULGAROPOULOS Vallauris 
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c'est qu'il n'y à Pas de règle d'or»: G. B. SHAW 


«La règle d'or, 
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L'INEP organise tous les ans un cycle de stages 

EXPRESSION ET COMMUNICATION PAR LES FORMES ANIMEES 
Renseignements et Fiches-Programmes sur demande à 

INSTITUT NATIONAL D'EDUCATION POPULAIRE 

Val Flory - 78160 MABRLY-le-ROI - Tél. :968.41.97 





MINISTERE DE LA JEUNESSE ,DES SPORTS ET DES LOISIRS. 


ACHEVE D'IMPRIMER 
INEP 4€ Trim. 79 
18160 MAR LY-le-ROI 





n'commission paritaire 606 AD 


les articles et les photos reproduits doivent porter la mention : Reproduit de «FORMES ANIMEES», DOCLIMENTS DE L'INEF N9 25. Marcel VIOLETTE, Ginette LATUDIE, Bernard BOUTEILLE, Anne-Lise FRUDI AT. 
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